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chant pas avec la troupe, ne peuvent naturellement pas se rendre
compte de ces details, voudront bien dorenavant leur vouer toute
l'attention qu'ils möritent. Ils contribueront ainsi pour une large
part aux progres de notre armöe; tout cela sans admettre, bien
entendu, que les observations comparatives du correspondant du
Recueil berlinois doivent ötre prises trop au serieux.

Un officier d'infanterie de la Ire division.

Le nonveau fusil.

On veut bien nous donner les nouvelles ci-apres des experiences
qui viennent d'etre faites avec la cartouche Rubin de 8mm, ä l'ecole
de tir n° VI, k Wallenstadt :

llepuis longtemps le professeur Hebler fait parier de lui avec son
fusil et sa cartouche et l'on trouve dejä dans les derniers traites d'armes

tous les renseignements voulus sur cette nouveaute. Pendant
que cet inventeur cherchait dans tous les pays voisins k vendre son
Systeme, nos autorites militaires suisses et notamment M. le chef
d'arme de l'infanterie ne restaient pas en arriere; des essais discrets
se faisaient ä Thoune avant meme que M. Hebler ait mis au jour
son fusil.

Les essais de Thoune laisserent entrevoir Ja possibilite d'adopter
pour notre infanterie une arme de 8mm, avec des conditions balistiques

beaucoup plus favorables que celles de notre arme actuelle et
en outre la possibilite d'adapter ce Systeme ä notre armement actuel

par une transformation.
C'est cette transformation qui a ete experimentee k l'ecole de tir.
Dix fusils etaient confies ä cette ecole, et ces armes, tirees avec la

cartouche Rubin, ont donne des resultats surprenants sous le rapport
des conditions de la trajectoire, de la portee et de la penetration.

Si la precision etait sensiblement la meme qu'avec nos armes
actuelles, cela tient k quelques defauts de construetion des armes
employees, car les experts ont Ia conviction que cette precision
peut devenir plus grande si l'arme est construite ä neuf et en vue
de l'emploi de cette forte cartouche.

La vitesse est considerable : 570"' au depart du projectile,; eile a

ete mesuree ä 25m de la bouche et donnait, suivant M. Rubin, 540m.

— Le projectile a une longueur de 4 calibres, ce qui lui donne la

propriete recherchee de conserver sa force vive beaucoup plus
longtemps qu'avec les projectiles plus courts.

Les effets produits par le choc du projectile contre la terre ou
contre des corps durs, sont tout autres; les ricochets acquerent une
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valeur beaucoup plus consideralile. Les nouveaux projectiles, apres
avoir heurte le sol, vent au loin avec une violence presque egale ä

celle de leur premier trajet; tous les calculs de terrain battu seront
changes.

Cette arme trappe par ses effets tout officier recherchant les

progres; il faut esperer qu'on ne s'en tiendra pas ä une expörience
faite avec 10 fusils, mais qu'on essayera au moins une ecole entiere,
afin de se rendre compte de l'effet produit par les feux d'ensemble.

La cartouche est (lue aux recherches de M. Rubin, directeur du
laboratoire federal. La difficulte principale consistait clans l'emploi
d'une tres longue cartouche dans une arme k repetition et cet
inconvenient a ete ecarte par le mode de chargement de Ja douille.
Une charge consideralile (5,4 grammes) a pü etre reduite en espace
oecupe, par la compression des grains en une seule masse. De cetle
maniere, la cartouche, malgre sa forte charge et son long projectile,
n'est pas d'une dimension exageree, et cela permet la transformation
des fusils existants.

La graduation etait portee ä 2000'", mais c'est loin d'etre la portee
efficace totale.

Le maniement de l'arme n'est pas rendu plus difficile ; le reeul
est un peu plus energique qu'avec l'arme d'ordonnance actuelle,
mais les officiers de l'ecole s'y sont vite habituös.

Esperons qu'on en restera pas la, et que des essais plus en grand
auront lieu au plus tot.

De la conduite de l'artillerie a Ia manceiwe et an combat.

(Suite.)

VI. La conduite de l'artillerie en terrain coupe.

Appliquons maintenant les idees emises dans ce travail. Le
commandant d'artillerie aura premierement la täche d'amener ses
batteries en position en les cachant ä l'ennemi; cette täche est parfois
facilement realisaJjle en tout ou en partie. Les positions naturelles
de l'artillerie sont toujours les hauteurs. II en resulte que ces
positions offrent le plus souvent un rideau qui masque la marche. Les
forets, les localites, les chemins entourös de haies, de legeres de-
pressions ä peine sensibles peuvent rendre de bons services. II faut

s'appliquer ä les decouvrir ä temps et les reconnaitre. Ces couverts
determinent, suivant leur forme ou leur etendue, Ia formation de

marche et les allures ä prendre pour en beneficier. II suffit. quelquefois

d'un leger detour, d'un chemin secondaire, d'une ferme isolee,
d'un fonds un peu bas, meme de nuages de fumee ou de poussiere
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